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LE SEJOUR DES MORTS

Bonjour très cher frères et sœurs,

J’ai lu attentivement votre réflexion sur ce sujet difficile et très controversé par les diverses sectes (cela est normal) mais aussi et ce qui est dommage, dans les mouvances évangéliques.

Oui, ce texte est difficile mais aussi celui qui lui est associé de 1 Pierre 4 : 6. Cependant, si l’on recoupe les Saintes Écritures en rapport avec ce sujet, la réponse est simple et s’accorde avec l’ensemble de la Pensée divine qui nous est révélé par la Bible.
Nous allons reprendre ces passages difficiles à comprendre, en respectant les règles de l’herméneutique
C'est la seule façon de ne pas se fourvoyer dans une interprétation erronée. Et si l'on ne trouve aucune réponse qui reste en adéquation avec l'ensemble de la Révélation, il vaut mieux laisser en l'état, tel ou tel passage de l'Écriture que de tenter de le forcer et aboutir à une fausse doctrine.

Tout d’abord, il faut considérer la situation des morts avant et après la résurrection de Jésus-Christ. C’est ce que nous allons voir si vous me le permettez.

Quelque chose a changé pour les morts en Christ de l'A.T. comme du N.T., depuis la résurrection du Christ. Auparavant, ceux qui décédaient, croyants comme incrédules, séjournaient dans un lieu appelé "Séjour des morts" ou le « Hadès » qui était composé de deux parties séparées par un gouffre infranchissable : Le sein d'Abraham pour les croyants et une autre partie qui n'est pas nommée où se trouve les impies de tous les temps (voir Luc 16 : 19-31) qui y sont toujours d'ailleurs car Jésus y ait descendu entre sa mort et sa résurrection pour leur annoncer leur condamnation et non leur salut, nous allons voir pourquoi ci-après.
Le passage sur lequel vous réfléchissiez est 1 Pierre 3 :19

Si nous prenons seulement le verset 19 alors, nous commençons déjà à le sortir de son contexte, prenons également le verset 18 et aussi le 20. Ainsi, le verset 19 est bien dans son contexte.

"18 - Christ aussi a souffert une fois pour les péchés, lui juste pour des injustes, afin de nous amener à Dieu, ayant été mis à mort quant à la chair, mais ayant été rendu vivant quant à l’Esprit,
19 - dans lequel aussi il est allé prêcher aux esprits en prison, {vous remarquerez que ce verset est en fait lié par le 19 et le 20, nous ne pouvons donc pas le dissocier}
20 - qui autrefois avaient été incrédules, lorsque la patience de Dieu se prolongeait, aux jours de Noé, pendant la construction de l’arche, dans laquelle un petit nombre de personnes, c’est–à–dire, huit, furent sauvées à travers l’eau." (1 Pierre 3 : 18-20)

Le verbe « prêcher » a le sens de « proclamer » (grec kêrussô)  et non « d’évangéliser » (grec euaggelizô). L’idée d’une possibilité de salut après la mort, ou d’une seconde chance, n’a donc aucun fondement scripturaire.  Dieu ne peut annuler Sa Parole selon laquelle Il a déclaré :

Hébreux 9 : 27  "Et comme il est réservé aux hommes de mourir une fois, et après cela vient le jugement ;.../"
Christ est vraiment descendu au Hadès entre Sa crucifixion et Sa résurrection, mais tout ce qu’Il pouvait annoncer aux injustes du temps de Noé et après, c’était leur condamnation. Car ceux-ci avaient bénéficié du message de Noé qui les avertissait de la menace qui pesait sur eux tous et très certainement, Noé leur avait enjoint de se repentir et de changer de voie. Et à l’instar des générations de Sodome et de Gomorrhe mais aussi de la nôtre, ils n’écoutèrent point Noé qui parlait de la part de Dieu.

Tout le temps de sa patience pour cette génération, était la construction de cette arche et cela a du durer suffisamment longtemps. Imaginez un navire de cent cinquante mètres de long sur une vingtaine de large, environ et seulement huit personnes pour le construire ! N’imaginez pas que cette génération perverse et corrompue lui a donné un coup de main à ce Noé fidèle et courageux… Non, car ces gens méchants se moquaient de lui en tournant très certainement en dérision, cette œuvre de salut que représentait l’arche. Il n’y avait aucune foi dans leur cœur.

En effet, dans l'histoire humaine, les rapports entre Dieu et les hommes a toujours été une question de foi et cela depuis Abel jusqu'à aujourd'hui. Dieu parle, l'homme doit croire Dieu. Il est trop facile une fois mort et mis devant une évidence toute nue d'une Vérité décriée de leur vivant, reconnaitre cette Vérité après la mort. C'est de leur vivant que Dieu réclame la foi et non après leur mort, où tout est trop tard, définitivement trop tard.

Il y a eu des résurrections  après celle de Jésus, mais ces résurrections ont été celles de justes.

Beaucoup choses seraient encore à dire sur ce seul passage mais restons en là pour le moment.

Voyons maintenant 1 Pierre 4 : 6 et son contexte versets 4 & 5
 

"4 Aussi trouvent–ils étrange que vous ne vous précipitiez pas avec eux dans le même débordement de débauche, et ils vous calomnient. (Ceux sont des impies)
5  Ils rendront compte à celui qui est prêt à juger les vivants et les morts. (Ceux sont des impies)
6  Car l’Évangile a été aussi annoncé aux morts, afin que, après avoir été jugés comme les hommes quant à la chair, ils vivent selon Dieu quant à l’Esprit." (Verset très difficile à comprendre)
Mais on peut le comprendre grâce au respect des lois herméneutiques. 

Il est d'une évidence que l'Évangile ne peut plus être prêché aux perdus qui sont morts (Hébreux 9 : 27), par conséquent, pour ne pas contredire la pensée divine, car Dieu ne peut annuler sa propre Parole, n’est-ce pas ? Il faut plutôt comprendre ce passage de cette manière :

L'Évangile à été prêché à ceux qui maintenant sont morts (de l'époque de Pierre (v.4) et que ceux qui maintenant sont morts (de l'époque de Pierre), avaient répondu favorablement à cet Évangile (lorsqu’ils étaient encore vivants de l'époque de Pierre) et alors, ont été jugé de leur vivant quant à la chair afin qu'ils puissent vivre quant à l'esprit qui est maintenant auprès de Dieu et attend sa résurrection. 

La conjonction "car" de ce verset 6 montre bien qu'il s'agit de ceux qui vivaient à l'époque de Pierre et persécutaient les vrais chrétiens par leur allégations.

Samuel L’HERMITTE

� EMBED MS_ClipArt_Gallery  ���





L'HERMITTE Samuel  -  Juillet 2011








� Rappelons ce qu’est l’herméneutique. Ce sont des règles d’or qui nous permettent de rester centrés dans la pensée divine, de ne pas aliéner la personnalité de Dieu, et plus généralement de ne pas faire dire à la Bible ce qu’elle ne dit pas et de ne pas dire ce qu’elle dit. Voici quelques points essentiels de l’herméneutique que j'observe scrupuleusement lorsque je construis une étude Biblique :


1) Dieu est le Dieu de vérité et il n’y a point de mensonge en Lui. (Nous devons garder constamment cela à l’esprit).


2) Dieu ne peut pas se contredire et par conséquence, ne peut donner un contre-ordre après avoir donné un ordre car Il ne peut se tromper. S'il donnait un contre-ordre, cela signifierait qu'Il se serait trompé en donnant le premier ordre, comme un homme peut se tromper, ce qui est impossible, bien évidemment.


3) Un verset ne peut en aucune manière en contredire un autre, ni un passage un autre.


4) Ne jamais sortir un verset, un passage de l’Écriture hors de son contexte.


5) Ne jamais prendre un exemple, un fait dans l’Ancien ou le Nouveau Testament pour en faire une doctrine ou tirer des conclusions qui ne serait pas repris dans les enseignements des apôtres (épistolaire) (des exemples peuvent être donnés à la demande)


6) Toujours recouper les Saintes Écritures avec les Saintes Écritures (car la meilleure interprète de l’Écriture est l’Écriture Elle-même)


7) Avoir une attitude humble en sachant que certains mystères ne nous seront jamais révélés ici-bas et qu’il ne sert qu’à satisfaire la chair que de vouloir les forcer.


8) Ne jamais prendre les belles citations de la sagesse humaine qui n’a pas su trouver Dieu pour aider notre compréhension des Saintes Écritures.


9) Toujours se dépouiller de ses préjugés, de ses faires valoir personnels (intérêts personnels), de sa propre culture qui à coup sûr, viendraient altérer notre compréhension et empêcherait le Saint Esprit de jouer son rôle de pédagogue dans notre démarche d’étudiant (élève)


10) Toujours prier avant de commencer une étude. (Cela semble évident mais dans l'empressement d'aborder un sujet qui nous tient à cœur, nous l'oublions quelques fois)
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